
LA REvUE D1S DEUX FRANGES

Brossette tard venus eux aussi, plutôt les fromages que les
compliments. Boileau mourut à Paris tout adonné à la piété et
aux exercices de cette religion qui lui restait après ses amis
pour le recueillir, pacifier son cœur qui se serait meurtri à la
fin et endormir ses douleurs de vieillard. La religion, il l'avait
peut-être négligée un peu, mais jamais oublié complètement
et il pouvait passer encore aux yeux du monde pour « un bon
chrétien » comme en témoigne l'anecdote de Louis Racine:
« Boileau étant allé à confesse dans un village non loin de
Paris, le curé lui demanda quel était son péché capital.

- Je fais des vers dit Boileau.
- Tant pis ! reprit le confesseur.
- Et des vers de satire...
- Encore pis !
- Contre les vices de tout le monde et en particulier contre

les méchants auteurs.
- Ah ! dit le curé, il n'y a pas de mal alors et je n'ai plus

rien à vous dire. »
Voilà esqnissée à grands pas et gros traits la vie de Boileau,

de Boileau considéré au seul point de vue de ses relations
et de son caractère. Elle nous le montre tel qu'il fut en réalité,
bourgeois excellent, prudent et sage, juste, réglé, et plein de
bon sens, tel aussi à y bien regarder que l'avait défini son
père: « Pour Colin ce sera un bon garçon qui ne dira de mal
de personne ». En effet il est vrai que Colin, qui a molesté tant
de mauvais écrivains n'a dit de mal de personne. Boursault le
savait bien que Boileau ne dédaignait pas d'inviter à sa table
après lui avoir reproché quelques méchants vers.

Il ne faut donc pas s'étonner qu'un tel homme ait eu sur son
entourage une réelle influence. Sa, retenue, sa gravité, son
manque d'imagination, ce qui veut dire ici bon sens et prudence
devaient lui donner un certaiu prestige aux yeux de ses amis
plus portés aux faiblesse -humaines, à celles qui sont plus
particulièrement appelêes4aiblesses. On trouve encore dans la
vie de tous les jours de ces Boileau au petit pied à qui leur
retenue, méritoire ou non, fait accorder de la créance. Les
amis de notre poète étaient d'honnêtes gens du temps, beaux
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